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Séance du 26 février 1941. 


La séance a dú étre reportée, le Secrétaire n'ayant pas encore obtenu 
l’autorisation exigée par la nouvelle réglementation sur les Associations. 


Présentation. — M. J. CARAYON, laboratoire de Zoologie, 1, rue Victor- 
Cousin, Paris-5®, présenté par M. P. Grassé. — Commissaires-rapporteurs : 
MM. L. BERLAND et L. CHOPARD. 


Changements d'adresses. — M. le Dr J. BaLazuc,16, avenue de Lowen- 
dal, Paris-15°. 
— M. P. P. Grass, 105, boulevard Raspail, Paris-6®. 


Observations diverses 


Capture. — M. BERLAND signale que M. le Dr Cerc a capturé a Cavaliére 
(Var), une femelle de Cryplochilus bicolor F. [Hym. PomPILIDAE]. Ce beau 
Pompile est fort rare en France, où il ne semble pas avoir été signalé depuis 
MARQUET qui, il y a très longtemps, l’avait trouvé à Vias (Hérault). Sa pré- 
sence à Cavalière souligne la richesse entomologique du littoral varois. 


Bull. Soc. ent Fr. [1941]. N°2. 
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Communications 


Hémiptéres aquatiques du Cameroun 
(Mission Lepesme, Paulian et Villiers, 1939) 


par Raymond Porsson 


J'ai recu deM.R. PAULIAN un lot d’Hémiptéres aquatiques provenant de 
captures faites au cours d'une mission au Cameroun en 1939. Leur étude 
permet d'apporter d'intéressantes indications complémentaires á la connais- 
sance de la faune hémiptérologique de cette région. 

Dans un travail de 1929 j’avais noté l’absence, parmi le matériel recueilli 
par M. Th. Monop (1925-1926), de représentants des genres Lelhocerus Mayr 
et Limnogelon Mayr, ainsi que de Noloneclidae et Corixidae. L'envoi de 
M. PAuLIAN vient combler notablement ces lacunes (1). 


_Notes biogéographiques : 


GERRIDAE : Eurymelra Pauliani, n. sp. N'Kongsamba, Mt N’Lonako, 1.800 
m., 52, Mus. Paris. 


VELIIDAE : Rhagovelia Reilleri Reut. N'Kongsamba, Mt Lonako, 1800 m., 
4 9, Mus. Paris. 

BELOSTOMATIDAE : Lelhocerus (Belosloma) cordofanus Mayr (= niloticus 
Stal) 1 3, 2 9, Batouri (M. DE Liste), Mus. Paris. 
Hydrocyrius columbiae Spin., 2 3, 1 9, Batouri (M. DE LisLe), Mus. 
Paris. 
Limnogelon Fieberi Mayr, 1 3, 1 ©, Batouri (M. DE Liste), Mus. 
Paris. 


Sphaerodema (Diplonychus) procera Gerst. 1. ex., Batouri (M. DE 
Liste), Mus. Paris. 


NEPIDAE : Laccolrephes vicinus Sign. 4 ex., Batouri (M. DE Lise), Mus. Pa- 
ris. L. oculalus Mont. ibid., 2 2. L. calcaralus Mont., ibid., 3 ex. 
Ranalra denliculipes Mont. 1 2, N’Kongsamba, Mt N’Lonako, 
1800 m. Mus. Paris. 


(1) Poisson (R.). Sur quelques Hémiptères aquatiques du Cameroun. Bull. Soc. ent. 
Fr., n° 4, pp. 73-75, 1932. 

Porsson (R.). Contribution à la faune du Cameroun. Hémiptères aquatiques. Faune des 
Colonies françaises, t. 111, pp. 135-164, 1929. 
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NoTONECTIDAE : Anisops coxalis Poisson, 2 &, Bafang, 1250 m., Mts Manen- 
gouba, Eboga 2.000 m., Mus. Paris. 
Enilhares glauca Bolivar, 4 ex., 2 larves, Mts Bambouto, 2.300- 
2.500 m., Mus. Paris. E. Jeanneli Poisson, 1 ex., 1 larve, Bafang. 
1.250 m. 


CORIXIDAE : Sigara camerounensis, n. sp., 6ex., Mts Bambouto, 2.300-2.500m. 
Mus. Paris. 


Eurymetra Pauliani, n. sp. — Espèce voisine d' Eurymelra nalalensis Dist., 
mais pigmentation dorsale différente et taille un peu plus forte (fig. 1, A, B). 
Vertex 1,18 fois plus long que large. Pronotum 4,6 fois plus large que long 
au milieu. Longueur du corps 1,05 fois supérieure A la plus grande largeur 


prise au niveau des hanches intermédiaires. 


Fig. 1. — A: Eurymetra natalensis Dist. ; B : Eurymetra Pauliani, n. sp. 


Antennes : article 18 noirätre, les autres noirs. Premier article 1,7 fois 
environ plus grand que le 2°, lequel est à peine plus court que le 3e et 2 fois 
plus grand que le 4e. 

Pattes antérieures : fémur jaunátre avec une bande longitudinale noire 
sur le bord interne ; tibia et tarse noirs ; tibia 4 peine plus court que le fémur 
et 2,6 fois plus grand que le tarse. 

Pattes intermédiaires : fémur noir avec une bande dorsale jaunatre ; tibia 
et tarse noirs ; fémur 1,36 fois plus long que le tibia, lequel est 2,5 fois plus 
grand que le tarse. 

Pattes postérieures : fémur noir avec une bande jaunätre dorsale sur sa 
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moitié antérieure ; tibia noir ; fémur subégal au fémur intermédiaire, mais 
plus gréle ; 1, 6 fois environ plus long que le tibia. 
Long. : 5,5-5,75 mm. — 5 9. Mus. Paris. 


Sigara camerounensis, n. sp. —La teinte de fond du pronotum et des hé- 
mélytres est d'un brun noirátre. Pattes et thorax flaves ; sternites abdomi- 
naux noiratres. 


Fig. 2. — Sigara camerounensis, n. sp. A : patte antérieure (fémur, tibia et tarse). 
B: disque du pronotum. 


Pronotum sillonné de 8 à 9 lignes flaves généralement régulières (fig. 2, B). 
Clavus avec les 2 à 4 premières lignes flaves de la base souvent entières, les 


PA 
QS 


Fig. 3. — S. camerounensis. A : palette (tarse) avec ses dents stridulantes. 
B : fémur postérieur. 


autres ondulées et très fragmentées. Les lignes flaves du corium sont égale- 
ment trés fragmentées et vermiculées ainsi que celles de la membrane. Le 
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corium n'est pas séparé de la membrane par une ligne flave ; l’embolium est 
obscurci. 

Male : fossette frontale assez accentuée s'étendant sensiblement jusqu’au 
milieu de l’espace interoculaire. Griffes des pattes intermédiaires 1,35 fois 
plus longues que le tarse. Xyphus triangulaire à extrémité arrondie. Strigile 
formé de 5 peignes distribués régulièrement. Paramère droit à extrémité 
renflée avec un crochet terminal interne à pointe arrondie (fig. 4 B). Palette 


Fig. 4. S. camerounensis. A : strigile. B : paramère droit. 


anguleusement arquée (fig. 2, A et3, A), armée d'une forte griffe et de 29 à 
30 dents stridulantes. 

Long. : 3 6,5 mm., 2 6,75 mm. 

3 4,3 9, Mts Bambouto, 2.300-2.500 m. (Mus. Paris). 


Note : La morphologie du paramére droit permet de rapprocher ce 
Sigara des autres espéces africaines suivantes: S. pecloralis (Fieb.) = Sjós- 
iedli (Kirk.), S. meridionalis (Wallgr.), S. serpenlis Hutch., S. Omer-Cooperi 
Hutch., S. chinana (Hutch.), S. abyssinica Jacz., S. Walhbergi Lund., 
S. hoggarica Poisson. Ce groupe semble allié aux especes australiennes 
S. (S.) australis (Fieb.), argula (B. White), truncalipala (Hale) et à l’espece 
chinoise S. (S.) fissa Lund. 
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Descriptions d’Elatérides [CoL.] nouveaux 


par E. FLEUTIAUX 


Tetrigus pacificus, n. sp. — 3 38 mm. — Noir ; pubescence fauve. Téte 
peu convexe ; bord antérieur transversal, caréniforme ; ponctuation fine et 
serrée. Antennes noires, n’atteignant pas la base du pronotum ; 2¢ et 3* ar- 
ticles petits ; suivants flabellés 4 la base ; onziéme et dernier long et appendi- 
culé au sommet. Pronotum un peu plas long que large, sinué sur les cótés, 
faiblement rétréci en avant, convexe ; ponctuation fine et serrée ; angles 
postérieurs non divergents, aigus et carénés. Écusson oblong, rétréci en ar- 
riére. Elytres longs, faiblement atténués jusqu'au dernier quart, davantage 
au dela, déhiscents au sommet et terminés en pointe, convexes, fortement 
déprimés de chaque côté de l’écusson, légèrement ponctués-striés ; interstries 
plans, trés finement et densément ponctués. Dessous noir ; pubescence fauve ; 
ponctuation fine et serrée. Epiméres métathoraciques visibles. Hanches 
postérieures peu élargies en dedans. Pattes brunes. 

Ile Bougainville. 

Aspect de T. flabellalus Germar. Noir, d'une forme plus large ; élytres lege- 
rement mais distinctement ponctués-striés. 


Tetrigus Bakeri, n. sp. — 14 à 17 mm. —Allongé ; brun ; pubescence fauve, 
Téte peu convexe, largement arrondie en avant ; ponctuation fine et peu ser- 
rée. Antennes testacé obscur n’atteignant pas la base du pronotum ; 2e et 
3e articles petits ; suivants flabellés ; onzième et dernier allongé et appendi- 
culé au sommet. Pronotum notablement plus long que large, légèrement ar- 
rondi sur les cótés et faiblement rétréci en avant, convexe, brusquement 
déclive a la base; ponctuation fine et serrée; angles postérieurs non divergents, 
aigus, carénés. Élytres rétrécis au delá de la moitié, déhiscents au sommet et 
terminés en pointe, trés légérement ponctués-striés ; interstries finement 
pointillés. Dessous brun ; ponctuation fine et serrée. Hanches postérieures 
peu élargies en dedans. Pattes testacé obscur. 

Iles Philippines : Sibuyan et Davao (BAKER). 

_ Par sa taille, cette espèce se rapproche de T. Fleuliauxi et de silvalicus 
Zwaluwenburg, de Fidji. 


Tetrigus parvulus, n. sp. — 13 mm. — Allongé ; brun ; pubescence fauve. 
Téte convexe, largement arrondie en avant ; ponctuation fine et peu serrée. 
Antennes testacé obscur ; 2° et 3° articles petits ; suivants pectinés ; douzième 
et dernier appendiculé au sommet. Pronotum notablement plus long quelarge, 
paralléle en arriére, rétréci en avant, convexe, brusquement déclive á la base; 
ponctuation fine et peu serrée ; angles postérieurs non divergents, aigus, caré- 
nés. Elytres rétrécis au dela de la moitié, convexes, déhiscents au sommet et 
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terminés en pointe, finement pointillés, presque indistinctement striés-ponc- 
tués. Dessous brun, trés finement pointillé. Hanches postérieures subparal- 
léles. Pattes testacées. 

Bornéo. 

Voisin de T. Bakeri. Elytres à peine distinctement ponctués-striés ; pattes 
testacées. 


Dorygonus Michaelis, n. sp. — 11 mm. — Oblong ; noir brillant ; pubes- 
cence presque nulle. Téte peu convexe, arrondie en avant, fortement, et densé- 
ment ponctuée. Antennes noires, filiformes ; 2° et 38 articles égaux, moins 
longs que les suivants. Pronotum légérement rétréci en avant, convexe, dé- 
clive a la base, sillonné au milieu; limites latérales effacées en avant ; ponctua- 
tion peu serrée, plus grosse en avant ; angles postérieurs grands, aigus, di- 
vergents, carénés. Elytres paralléles jusque vers la moitié, atténués au dela 
et terminés en pointe, convexes, ponctués-striés, plus légèrement sur le dos. 

Dessous noir, finement ponctué. Pattes testacées. 

Madagascar, Antakotako (Vapon, par le chasseur indigène MicHEL). 

Voisin de F. holomelas Fairmaire. Forme plus large, aspect brillant, pro- 
notum sillonné au milieu sur presque toute la longueur ; ponctuation espacée, 
plus forte en arrière qu'en avant, stries des élytres légères sur le dos ; inter- 
stries nullement rugueux. 


Didymolophus Vadoni, n. sp. — 14 mm. — Allongé ; noir, très légèrement 
bronzé ; pubescence jaune. Téte déprimée au milieu ; arcades sus-antennaires 
saillantes ; ponctuation grosse, assez serrée. Antennes brunes dépassant la 
moitié du corps, bipectinées à partir du 3€ article, celui-ci brièvement ; 2¢ 
court, subglobuleux. Pronotum un peu plus court que large, paralléle, arrondi 
aux angles antérieurs, convexe, brusquement déclive en arrière, non limité 
latéralement ; ponctuation grosse, assez serrée, un peu rugueuse; angles posté- 
rieurs divergents non carénés. Élytres plus larges que le pronotum, parallèles, 
légèrement rétrécis au delà de la moitié, aplatis sur ledos en arrière, conjoin- 
tement arrondis au sommet, convexes, fortement ponctués-striés, interstries 
finement pointillés. Dessous noir sur J’avant-corps, testacé sur l’arrière-corps ; 
ponctuation assezserrée sur le prospectus, très fine sur le métasternum et 
l’abdomen. Pattes brunes, fémurs testacés ; tarses postérieurs un peu plus 
longs que le tibia. 

Madagascar, Antakotako, novembre (Vapon). 

Diffère de D. biramosus Fleutiaux ; plus étroit, plus convexe, noir, légère- 
ment bronzé ; pubescence jaune apparente. 
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Espèces nouvelles du genre Exorista MriG. [Dibr. LARVAEVORIDAE] 


par L. MEsNIL. 


Exorista (s. g. Fauniodes nob.) securicornis, n. sp. — Espéce d’assez grande 
taille, aux yeux nus, remarquable entre toutes par la forme nettement trian- 
gulaire de ses antennes, par son front très large, son épistome en relief et sa 
teinte foncée. Par ces caractéres il nous a semblé que cette espéce devait 
constituer le type d’un sous-genre spécial que nous dénommons Fauniodes, 
nov. subg. Longueur du corps : 10 mm. 

2 — Yeux nus. Front une fois 1/3 plus large que chaque ceil vu de dessus. 
Bande frontale plus étroite que les parafrontaux, noirátre, mais recouverte 
comme le reste de la téte de pruinosité blanche á reflets cendrés. Parafaciaux 
moitié plus étroits vers le bas, aussi larges au niveau de l'insertion des an- 
tennes que les 2/3 du petit diamètre de l'ceil. Soies frontales fortes, ne descen- 
dant guére au-dessous du tiers supérieur des faciaux. Pubescence frontale 
assez forte ne descendant pas aussi bas que les soies frontales. 2 orbitaires 
internes réclives ; 2 orbitaires externes, l'antérieure beaucoup plus forte. Soies 
ocellaires normales. Une forte verticale externe. Cils postoculaires longs et 
raides. Antennes noires, fortement triangulaires, descendant presque jus- 
qu’à la grande vibrisse. 3° article plus large au sommet que les parafaciaux, 
2 fois plus long que le 2°. Chéte brisé. Epistome (rebord buccal) brusquement 
redressé, trés en relief vu de profil. Vibrisses courtes, remontant á peine au 
1/5 inférieur des faciaux. Péristome á pubescence assez forte et serrée. Palpes 
d'un jaune brunátre, á longs cils noirs. Trompe étroite á labelles médiocres. 

Thorax entiérement noir y compris le scutellum, couvert d'une pruinosité 
gris cendré trés dense. Pubescence médiocre, assez serrée. 4 dorsocentrales, 
0 + 3 intraalaires, 1 posthumérale avec parfois une 2¢ piliforme, 3 sterno- 
pleurales. Soies apicales du scutellum assez longues, croisées, á demi redres- 
sées. 

Abdomen noir, non éclaircide rougeátresurles flancs, presque uniformément 
recouvert d'une pruinosité gris cendré trés serrée. On peut, á grand’peine, 
deviner, sous un certain jour, une ligne longitudinale médio-dorsale blanche, 
trés étroite. Pubescence médiocre, assez dense, couchée. Deux fortes soies 
marginales médianes au bord des tergites II et III. Pas de soies discales. 

Pattes noires. Pulvilli gris noirátre ; ongles brun jaunátre, plus clairs à 
leur base qu'au sommet. Tibias II offrant 3 soies antéro-externes. Tibias III 
inégalement ciliés sur leur tranche antéro-dorsale. Ailelégérement laiteuse, à 
nervures d'un jaune brunátre. 3° nervure longitudinale avec 2 petits poils à 
la base. 17° cellule postérieure close sur la marge. 2e segment costal subégal 
aux 2/3 du 3°, le 4° beaucoup plus court que l'onglet. Transverse postérieure 
coupant la 5° nervure longitudinale vers son tiers apical. Coude prolongé 
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par un pli peu accentué. Cuillerons blancs, de taille médiocre, balanciers d'un 
jaune brunátre. 

3 — Nous rapportons à cette espèce un ¿provenant d'Afrique du Sud qui 
se trouve dans la collection du DY J. VILLENEUVE DE JANTI.Son front est 
large sensiblement comme chaque œil vu de dessus et porte 2 orbitaires 
externes comme chez la 2. Malheureusement, le chéte antennaire est aussi 
brisé sur cet exemplaire. 

Type : une 9 rapportée de Biskra (Algérie) par Dumont en 1920. Il l’avait 
élevée aux dépens d'une chenille de Noctuelle. Cet insecte appartient á la 
collection du Muséum de Paris. 


Exorista flavicans, n. sp. — Espéce tout a fait semblable á E. sorbillans 
Wied. dont elle se distingue seulement par les caractères suivants : Tibias II à 
3 soies antéro-externes ; Tibias III non courbés, un peu moins réguliérement 
frangés sur leur tranche antéro-dorsale, avec deux soies plus longues inter- 
calées dans la frange. Scutellum seulement un peu rougeätre a la pointe. Aile a 
2e segment costal subégal au 32. Appareil génital à forceps médian cordi- 
forme, trés élargi, abondamment garni de poils dorés, terminé par un bec 
étroit, fusiforme. Pénis trés large, triangulaire. Longueur du corps : 10,5 mm. 

Type : un & récolté A Bulira, région du Lac Kivu (Congo Belge) en juin 
1932 par G. BABAULT et appartenant 4 la collection du Muséum de Paris. 


Exoristasorbillanssubsp. rubricans,n. subsp.—Cetteforme se disting ue 
aisément du E. sorbillans Wied. par sa pubescence fonciére plus fine, plus 
courte et plus serrée, notamment sur le péristome. Ses soies orbitaires internes 
sont courtes, plus courtes que la largeur des parafaciaux au niveau de l’in- 
sertion antennaire. L’aile est plus hyaline. Les soies marginales médianes des 
tergites II et III sont presque nulles. Les tibias II ont 2 soies antéro-externes, 
la supérieure trés courte. Les tibias III sont droits densément frangés sur 
leur tranche antéro-dorsale, avec une courte soie plus forte, a peine distincte 
des autres, intercalée dans la frange. L’abdomen est presque entiérement rou- 
geatre par transparence. Sa pubescence est courte et dense, étroitement cou- 
chée. L’appareil génital est différent de celui de E. sorbillans. Le forceps 
médian est longuement triangulaire et porte dans son excavation dorsale un 
nombre relativement faible de poils dorés qui sont tres épais et cylindriques. 
Vus à un fort grossissement, ces poils se présentent sous l’aspect d'un axe sur 
lequel se dresse perpendiculairement une pilosité microscopique formant au- 
tour de lui un manchon régulier. Pénis large et triangulaire. 

Types :3 & récoltés à Obok par MAINDRON en 1893 et appartenant a la col- 
lection du Muséum de Paris. 


Exorista aberrans var.syriaca, nova. —Cette variété se distingue de E. 
aberrans Strobl par les caractéres suivants: parafaciaux plus étroits, moins 
larges au niveau de l'insertion des antennes que la moitié du petit diamétre 
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de l’œil, à peine plus larges à la base que le 3° article des antennes. Trompe a 
labelles un peu plus forts égalant presque la moitié de la pipette. Palpes moins 
étroits à pubescence plus abondante. Abdomen plus aplati à pruinosité d’un 
blanc jaunâtre crayeux, nullement satinée. 

Types : 2 3 de ma collection qui m'ont été adressés de Palestine (Jérusa- 
lem) par le Dr BoDENHEIMER. 


Un nouveau cas d'hémaphrorrhée chez un Lepidoptere 
Caryatis syntomina Brier. [CALLIMORPHIDAE] 


par Pierre-P. GRassÉ. 


J’ai fait connaitre (1937), chez les Acridiens Phymatéides, un singulier ré- 
flexe qui se manifeste par le rejet d’une ecume abondante, issue d’orifices 
situés sur le thorax, les pattes et l'abdomen. 

L’année suivante, H. CARPENTER, dans une note trés documentée, a appelé 
l'attention sur certains Papillons qui rejettent, au niveau du thorax, une 


N a 


mean) 


Fig. 1. Caryalis syntomina, & vu de profil, rejetant l’&cume sanglante. X 3,2. 


écume odorante. Ce phénomène existe chez plusieurs Rhodogastria (R. bubo 
Walker, R. lupia Druce, R. leucoplera) (Arcliidae), chez Amphicallia pac- 
tolicus Btlr. (Callimorphidae), tous Papillons africains ; chez des Zygénides 
de l'Inde : Erasmia sanguiflua Crury, Elerusia sp. ; chez les Arcliidae d'Amé- 
rique : Pericopis angulosa irenides Butl., Composia fidelissima H.S., Dischema 
liresias Cr. 

J'ai eu l’occasion d’observer le rejet-réflexe d'écume par une espèce 
africaine, le Caryalis synlomina Btlr. de la famille des Callimorphidae (1). 


6 (1) Nous devons la determination de ce Papillon à M. Le GERF, l’éminent lépidopté- 
riste du Muséum. Nous lui adressons nos meilleurs remerciements. 
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- Ce papillon est de couleur plutôt terne; quelques lignes rouges, sur la tête et 
le thorax, rehaussent le gris jaunátre de l’ensemble. 

La capture de l’Insecte a eu lieu en décembre, à neuf heures du soir, à 
Kouibli (Côte d'Ivoire), sur des plantes basses. Saisi par les pattes antérieures, 
le Papillon rejette, de part et d’autre du pronotum, deux boules d'une écume 
jaunátre. Une pression exercée sur les cótés de l’abdomen détermine égale- 
ment l’hémaphrorrhée. A l’aide de papier filtre, je pompe le liquide d'une des 
boules, je vois alors sourdre le sang qui est d'une belle couleur jaune ambré. 
Puis, Pair fusant au niveau des pores de sortie, l’&cume se reforme. L’Insecte 
exécute des mouvements respiratoires 
fféquents et amples, aspirant ainsi beau- | | 
coup d’air. Les flocons d’écume attei- 
gnent jusqu’à la taille d’un fort grain 
de mil. 

L'écume ne dégage aucune odeur 
particulièrement désagréable, tout au 
plus un peu acre. I] parait difficile de lui 
attribuer un rôle répugnatoire à l'égard 
des prédateurs. D'ailleurs, nos juge- 
ments en cette matière, fondés sur nos 
propres sensations, n’ont qu’une valeur 
très faible, sinon nulle. 

L'émission d'écume ne s'accompagne 
d'aucun bruit, alors que Rhodogastria 
bubo, Pseudohypsa speciosa stridulent 
tout en soufflant leurs boules écumeu- 
ses. La stridulation est produite chez 
ces Papillons par un appareil musical 
situé sur les métapleures. Il se peut que 
les mouvements respiratoires très am- 
ples, exécutés par l’Insecte, pendant 
Phémaphrorrhée, le mettent en action. 

Il ne semble guére possible d'hésiter 
sur la nature du liquide de l'écume : Fig. 2. C. syntomina vu de dos. 
c'est du sang. Il en a l’odeur et la cou- 
leur. ELTRINGHAM, qui a étudié Pappareil spumatoire de Rhodogastria lupia, 
nous apprend que l'écume s'échappe d'une vésicule, située au bord ventral 
du patagium. L'hypoderme de cette vésicule, bien que produisant des écail- 
les, aurait un aspect glandulaire. A dire vrai, ELTRINGHAM est réservé sur ce 
point et sa figure (fig.3, planche II) ne montre guère le caractère sécréteur des 
cellules qui appartiennent au type le plus banal. L'anatomiste anglais pen- 
che d'ailleurs en faveur de la nature sanguine du liquide. 

Nous ignorons par quel dispositif, l’air parvient au niveau de la petite vési- 
cule patagiale. Certaines trachées y sont-elles toujours béantes, ou se rom- 
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pent-elles à chaque émission d'écume ? Tout au plus, si l’on peut reconnaître, 


la grande richesse du réseau trachéen, tant dans le patagium que dans la 
vésicule. 


Depuis la publication de ma note de 1937, j'ai pu préciser le mode de for= 


mation de l’&cume par les Phymatéides. Le sang et l’air y ontla part prépon- 
dérante, mais il semble bien qu'un liquide sécrété par de grosses cellules glan- 
dulaires hypodermiques, vient se mélanger au sang au moment de la spuma- 
tion. | 
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